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Avant Propos
Le livret Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence Défi Non-violent présente deux événements 
qui se sont déroulés au cours des deux dernières années dans plusieurs écoles à travers le Québec et à 
travers le monde. Le premier événement est la grande Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence. 
La Marche a été réalisée du 2 octobre 2009 au 2 janvier 2010. La  Marche a été initiée par l’organisation 
internationale Un Monde sans Guerres et sans Violence  et réalisée en collaboration avec des centaines 
d’organisations, de personnalités et d’écoles à travers le monde. C’est la première Marche mondiale 
pour la Paix et la Non-violence dans l’histoire de l’humanité. Aucun gouvernement, aucune grande 
corporation ni parti politique n’ont contribué au financement global de la Marche. Plutôt c’est le travail 
de milliers de volontaires à travers le monde qui à permis à l’événement de prendre place. Au cours 
des mois d’octobre, novembre et décembre 2009, plusieurs centaines d’événements dans plusieurs 
centaines de villes, de quartiers et d’écoles furent organisés pour célébrer la non-violence et exiger un 
monde sans guerres et sans violence.

Le deuxième événement proposé dans ce livret est de moins grande envergure, mais présente une 
forme de continuité à la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence, c’est la course pour la 
non-violence, le Défi Non-violent (runthisway). Des milliers d’élèves à travers le monde ont couru 
pour la non-violence au cours de l’automne 2011. 

Pourquoi un livret qui présente ces deux événements?

Parce que nous observons une certaine tendance socio-culturelle des nouvelles générations à travers 
le monde. En effet, les jeunes se mobilisent en grand nombre pour des idéaux globaux qui concernent 
le devenir de l’humanité et leur propre futur, «sauvons la planète», « marchons pour la paix», «occupons 
les places publiques pour défendre notre dignité» etc. Contrairement à plusieurs spécialistes qui discutent 
entre eux dans les grands médias de la «terrible désaffectation politique et sociale des nouvelles 
générations», nous observons qu’au contraire les jeunes désintéressés cherchent de nouvelles 
façons de faire et de s’impliquer. Ils sont tout simplement déintéressées par les façons de faire des 
anciennes générations.  En effet, nous observons que les mobilisations isolées du contexte global 
et mondial n’intéressent pas les jeunes. Les nouvelles générations sont de plus en plus enclines 
à participer à des actions locales qui portent une résonnance globale et mondiale.  

Le paysage de formation des nouvelles générations porte tous les éléments de la crise, tant 
la crise, financière, politique, sociale que culturelle. Les jeunes à partout à travers le monde 
comprennent que les structures sociales, politiques et économiques actuelles alimentent les 
intérêts d’une minorité paralysant ainsi une grande partie de la société.

La violence n’est pas un état de fait, la violence est tissée à notre réalité. Pour se sortir de la vio-
lence il faut avant tout imaginer le monde autrement.

La diffusion gratuite de la totalité du livret 'Marche mondiale pour 
la paix et la non-violence et Défi Non-violent' se fait dans le respect 
des droits de son auteur.  
Dépôt légal - Bibliothèque et Archives nationales du Québec, 2015. 
Dépôt légal - Bibliothèque et Archives nationales du Canada, 2015 
ISBN 978-2-924100-08-0
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La non-violence active

Dario Fo
Italie, Prix Nobel de littérature, 1997
«Dire je ne suis pas violent», ne veut rien dire. «Que faire pour éviter que cette 
intrusion de la violence continue? Qu’est-ce qu’informer contre la violence? Parler, 
montrer des documents, tenter d’impliquer les jeunes dans le refus de cet acte 
déshororant la population civile [...] Tous les jours, nous voyons la guerre et la 

violence dans les attitudes de nos gouvernements [...] Il est nécessaire de lutter contre elles 
[...] avec un langage qui soit efficace, et par dessus tout populaire : toujours avec beaucoup 
d’imagination et en permettant que les gens non seulement comprennent, mais soient aussi 
convaincus que l’appellation de citoyen revient à ceux qui luttent pour les droits d’autrui». 
 
Silo (Mario Rodriguez Cobos),  Berlin, Sommet des Prix Nobel de la Paix, 2009, Le Chemin
Apprends à resister à la violence en moi et en dehors de toi. Apprends à traiter les autres de la 
manière dont tu veux être traité. N’imagine pas que tu es seul dans ton village, dans ta ville, sur la 
Terre et dans les mondes infinis. N’imagine pas 
que tu es enchaîné à ce temps et à cet espace.

L’évolution de la préhistoire à l’histoire

La non-violence dans un monde violent
Dario Ergas, Chili, 2009

Nous sommes confrontés à la croyance que la non violence n’est pas possible au sein d’un monde 
violent. Pourtant au début de l’évolution, la vie s’est manifestée dans les mers, dans l’eau et aucun 
être vivant ne pouvait respirer hors des mers. Si un poisson avait pu dire: sortons à l’air, il y a un 
monde nouveau là-bas, tous lui auraient dit qu’il était fou irresponsable et qu’il mettait en péril la 
vie de tous. 

Aujourd’hui, nous vivons dans la mer de la violence, on ne croit pas qu’il soit possible d’en sortir et 
ceux qui cherchent «une nouvelle atmosphère» pour que respire l’être humain sont regardés avec 
suspicion. 

Quand nous parlons de Non-violence, nous ne pas de quelque chose de facile qui s’obtient par 
la bonne volonté ou par un décret de loi. Nous parlons d’évolution d’un saut de l’humanité, de la 
recherche d’une nouvelle expérience et d’un nouvel être humain. De la création d’une atmosphère 
mondiale et sociale pour réaliser une société pleinement humaine. La violence nous poursuit depuis 
nos ancêtres les hominidés et de la même façon qu’un jour nous nous sommes mis debout pour 
regarder le soleil et le ciel et qu’un autre jour nous avons appris à produire le feu pour illuminer la 
Terre, nous pouvons avancer vers ce jour où nous laisserons derrière nous ce comportement que 
nous traînons depuis la préhistoire. Je mets intentionnellement en avant ces étapes de l’évolution 
pour faire comprendre l’ampleur de changement auquel nous aspirons, ce projet véritablement 
humain. Cette image du futur se trouve quelque part en nous et de là projette sa lumière et donne 
direction et espoir à l’humanité. 

Parce qu’existe cette image conservée, parce qu’il y a un sens profond qui oriente la vie, toute 
action n’est pas identique à n’importe quelle autre. Les actions qui accompagnent cette image du 
futur produisent en nous sens, force et joie et les actions qui n’aident pas la direction évolutive de 
l’être humain produisent en nous de la souffrance et augmentent notre propre violence. 

La non-violence, beaucoup plus qu’une position politique, est un acte moral. L’acte moral se recon-
naît parce qu’il réveille en celui qui le réalise inspiration, force et sens dans 
de la vie.

La Non-violence ne peut imposer à l’autre sa vérité, ni même l’utilisation 
de sa méthodologie. La non-violence part de la décision personnelle de 
changer sa propre vie, de reconnaître la violence en oi et dépasser son pro-
pre ressentiment, son propre désir de revanche et de domination. Cesser 
de traiter les autres comme ils me traitent, pour commencer à les traiter 
comme j’aimerais être traité. J’affirme en moi et proclame aux autres le 
monde auquel j’aspire, l’être humain que je souhaite, et je cherche ainsi à 
montrer par mon effort et mon action que ce monde chéri est chaque fois plus proche.
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La Marche Mondiale pour la Paix 
et la Non-violence 

La Marche Mondiale a débuté à Wellington en Nouvelle-Zélande, le 2 octobre 2009, date anniversaire 
de la naissance de Gandhi et déclarée “Journée Internationale de la Non-violence” par les Nations 
Unies. La Marche s’est terminée à Punta de Vacas en Argentine, dans la Cordillère des Andes, le 2 
janvier 2010. Durant 93 jours, la marche parcourt plus de 93 pays et 100 villes, sur une distance de 
160.000 km sur terre. Certaines étapes ont été effectuées par mer et par air. La Marche a traversé 
tous les climats, toutes les saisons, de l’été torride des zones tropicales et désertiques, à l’hiver 
Sibérien. Les étapes les plus longues ont été celles des Amériques et de l’Asie (environ un mois). 
Une équipe permanente de cent personnes de toutes nationalités a réalisé le parcours. 

Les grandes réalisations de la Marche Mondiale:
• La Marche Mondiale a permis de promouvoir la paix et la non-violence active stimultanément 

dans plusieurs pays et dans plusieurs langues. 

• Le rapprochement de personnes de différentes cultures, religions et idéologies politiques. 

• Les grandes réalisations de la Marche Mondiale.

• Donner l’opportunité aux nouvelles générations de participer à 
des événements locaux ayant une résonnance mondiale.

• Informer les populations et les leaders sur les différents enjeux 
du désarmement nucléaire.
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Manifeste de la Marche Mondiale 
pour la Paix et la Non-violence

Lettre ouverte d’un citoyen aux puissants du monde
La violence s’est installée dans la vie des hommes sur toute la planète et il n’y a aucun moyen d’en finir 
avec elle. Il n’y a ni gouvernement, ni armée, ni religion, ni parti politique, ni groupe économique capable 
d’avoir de vaincre la violence dans le monde. Il n’y a pas de pouvoir capable d’en finir avec la violence qui 
augmente de jour en jour, s’infiltrant dans toutes nos activités et notre vie privée. Le pouvoir destructeur 
de la violence, qui s’empare de l’humanité, est chaque jour plus terrible et plus dangereux. Si la violence 
continue à croître de manière accélérée ainsi que sa capacité de destruction, les conséquences en seront 
désastreuses.

Pourrons-nous changer le cours des évènements qui prévoient des catastrophes humaines de dimensions 
jamais connues auparavant ? Il s’agit d’une énorme quantité d’armement mortel, nucléaire, biologique, 
chimique et conventionnel en mesure d’anéantir la vie sur la planète. Cette année durant laquelle nous 
avons connu la plus grave crise financière mondiale, année où durant laquelle nous avons tous ressenti 
les restrictions liées à la récession, le record des investissements en armement a de nouveau été battu.

Nous sommes tous responsables de ce qui est en train de se passer et nous avons à prendre une décision 
en notre for intérieur. Ou nous continuons à soutenir nos dirigeants dans leur course aux armements, 
qu’ils justifient toujours par la peur et la vengeance, ou bien nous unissons notre voix et notre sentiment 
à celle de millions d’êtres humains de toutes langues, races, croyances et cultures pour éclairer la con-
science humaine de la lumière de la Non-violence.

L’armement nucléaire s’est étendu à de nombreux pays, il est à portée de main de groupes hors du con-
trôle des états. Aujourd’hui, sa justification en tant qu’élément dissuasif ou défensif a atteint la limite de 
l’absurde et nous croyons que le désarmement nucléaire mondial est la seule voie.

Messieurs les Présidents et Premiers Ministres des États-Unis d’Amérique, de la Fédération de Russie, 
de la République Populaire de Chine, de la République de France, du Royaume Uni, de la République de 
l’Inde, de la République Islamique du Pakistan, de la République Démocratique Populaire de Corée et de 
l’État d’Israël :

C’est sur vous que repose la responsabilité de ce moment où se décide 
le futur de l’humanité. Vous serez ceux qui choisiront entre l’histoire 
et la préhistoire, entre l’humanisation et l’abêtissement, entre une 
terre pour tous ou un monde terrorisé, entre une terre généreuse 
ou un désert contaminé. Vous serez les responsables du climat social 
dans lequel nous vivrons dans les années à venir.

Nous nous mettons en marche, et nous parcourrons la planète pour 
renforcer la voix qui résonne pour un monde humain. Nous n’en 
pouvons plus de voir augmenter les souffrances de nos semblables. 
Nous ne voulons plus de guerres. Ces agressions, nous les ressentons en 
nous-mêmes. Un changement s’est produit dans notre conscience et il est 
irréversible. Le démantèlement des armes de destruction massive est 
nécessaire de même que la reconversion d’un système économique 
qui génère pauvreté, discrimination et mort. Il est nécessaire de 
sauvegarder la vie pour bâtir un monde de droits égaux et de 
chances pour tous. 

Pourquoi cette Marche ?
Parce que la faim dans le monde peut être résolue avec 10 % du budget mondial de l’armement. 
Pouvons-nous imaginer la situation si on destinait 30 ou 50 % de ce budget pour améliorer la vie des 
gens au lieu de la détruire ? Parce qu’éliminer les guerres permettra de sortir définitivement de la 
préhistoire humaine et de faire un pas de géant sur le chemin évolutif de notre espèce.

Parce que cette espérance de paix et de non-violence est portée par la voix de milliers de générations 
qui nous ont précédés et dont on entend encore l’écho dans tous les lieux où les guerres ont laissé leur 
sinistre lot de morts, de disparus, d’invalides, de réfugiés et d’exilés.

Parce qu’un « monde sans guerres » et sans violence est une proposition qui ouvre le futur et qui 
aspire à se concrétiser dans chaque coin de la planète, afin que le dialogue remplace la violence.
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Les événements
Les Philippines offrent à la Marche Mondiale le plus grand signe de paix humain jamais réalisé
La Marche Mondial pour la Paix et la Non-violence a très certainement connu l’un de ses pics en émo-
tion et en intensité le 7 octobre dans la matinée. Les membres l’équipe de base de marcheurs ont été 
invités à assister, sous leurs yeux, au plus grand signe humain pour la paix, réalisé à la perfection par 
plus de 12,000 élèves des écoles de la ville de Lucena, au sud des Philippines. 

80,000 jeunes se ressemblent à Santiago du Chili pour participer à un concert
Lors d’un concert pour la Paix, une multitude de jeunes ont chanté pour un monde sans violence, 
reprenant les chansons des groupes engagés souhaitant émettre un message pour un futur différent, 
réclamant le désarmement nucléaire et affirmant le rejet des troupes d’occupations en Afghanistan. 
Tous chantaient aussi pour le dépassement de la violence personnelle et interpersonnelle. 

Orchestre philharmonique à Turin Italie
Une délégation de la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence a atteint Turin et été chaleu-
reusement accueillie par les 1.600 personnes rassemblées au Théâtre Regio où l’orchestre philhar-
monique de renommée mondiale offrait un concert de musique classique pour célébrer cette visite. 
Sous la direction du Chef d’orchestre Silvio Gasparella, l’orchestre composé de 100 musiciens a offert 
une très belle prestation en jouant la 9e symphonie de Beethoven, accueillie elle aussi de manière 
extraordinaire par le public. Un peu plus tôt à Novara les marcheurs avaient participé à la manifesta-
tion contre l’intention du gouvernement d’acheter 131 avions F35. 

Karaoké à Prague, République Tchèque
Des milliers de personnes se sont rassemblées dans le Parc Wenceslas de Praque pour participer au 
plus grand événement organisé dans ce pays pour prendre part à la Marche Mondiale pour la Paix et 
la Non-violence. La “fête pour la Paix” a accueilli les plus fameux chanteurs, acteurs et artistes qui sont 
venus participer pour renforcer cet appel pour la paix et la non-violence.Des milliers de personnes ont 
repris en chœur avec le fameux « Harlem Gospel » la chanson « Imagine » de John Lennon dans ce 
qui fut probablement le plus grand Karaoké de l’histoire récente de la Tchéquie. La fête incluait égale-
ment une parade carnaval qui a traversé le centre ville dans une merveilleuse atmosphère d’amitié 
et d’espoirs partagés pour un futur meilleur. La soirée s’est terminée par le lâcher de centaines de 
lanternes thaïlandaises qui emportaient avec elles les vœux des participants pour un monde libéré des 
guerres et de la violence. 

Karaoké à Milan, Italie
Imagine que tous puissent vivre leur vie en paix... Les paroles de la chanson “Imagine” de John Lennon 
résonnent à Milan, sur la place du Duomo, au cours du gigantesque karaoké où tous les citoyens sensibles 
aux thèmes du désarmement et de la cohabitation pacifique des peuples ont voulu célébrer le départ 
de la première et historique Marche Mondiale pour la Paix et la Non Violence.  Plusieurs milliers de 
personnes se sont massées sur la Place.

Réception folklorique en Macédoine
Après une réception folklorique à la frontière - avec le traditionnel “pain et 
sel”- pour accueillir la cérémonie et les discours, les chants et les danses tradi-
tionnelles, on procéda à l’échange de cadeaux et de vœux pour la construction 
d’un futur de paix. Les maires de toutes les villes aux côtés des représentants 
de Macédoine, de Turquie, de Bosnie Herzégovine, de Grèce et du Kosovo, 
tous membres de l’équipe de base, ont fait leurs déclarations publiques en 
soutien à ce comité. 

Dans quel but?

Pour dénoncer la situation mondiale dangereuse, sans issue : la guerre nucléaire serait en effet la 
plus grande catastrophe de l’histoire humaine. 

Pour donner la parole à la majorité des citoyens du monde, car ils rejettent les guerres et la course 
à l’armement. 

Pour démenteler le système mondiale des armes de destruction massive et changer le système 
économique qui génère pauvreté, discrimination et mort.  La marche mondiale exige:

• le désarmement nucléaire au niveau mondial, 
• le retrait immédiat des troupes d’occupations des territoires occupés, 
• la réduction progressive et proportionnelle de l’armement conventionnel, 
• la signature de traités de non agression entre pays, et le renoncement des gouvernements à 

utiliser les guerres comme moyen de résolution des conflits. 

Pour créer une conscience globale qui ouvre la voie à une véritable nécessité de paix et de 
non-violence et un rejet total de tous types de violence.
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Les moyens de transport utilisés 
par l’équipe de Marcheurs 

Rencontres avec des présidents, 
chefs d’État et personnalités 

Oslo, Norvège
Le vice-président du Parlement National de Norvège, Aktar Chaudrey, a recu une délégation de la 
Marche Mondiale. La discussion a porté sur les graves défis qu’affronte le monde en ce qui concerne 
la production d’armes croissantes et les nombreux conflits.  

Benoît XVI donne sa bénédiction à la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence
«Merci Beaucoup. Dieu vous bénisse tous». Ce sont les mots que prononça Benoit XVI en recevant le 
présent remis par la délégation de la Marche Mondiale pour la Paix et la non-violence qui, étant partie 
de Wellington en Nouvelle-Zélande le 2 octobre dernier et après avoir traversé plusieurs pays d’Asie, 
du Moyen-Orient et d’Europe, est arrivée au Vatican pour y être reçue par le Pape. 

Une délégation est reçue au Ministère de la Défense à Paris
Une délégation de la Marche Mondiale a été reçue au Ministère de la Défense à Paris, par Alain Marc, 
chef de cabinet du Ministre de la Défense. Au nom des citoyens du monde représentés par la Marche 
Mondiale pour la Paix et la Non-Violence, il a affirmé que la France avait la possibilité de donner 
l’exemple au monde entier en commençant immédiatement à démanteler son arsenal nucléaire.

Tarja Halonen, Présidente de Finlande, a reçu la Marche Mondiale
La présidente Tarja Halonen a reçu, dans sa résidence présidentielle officielle à Helsinki, une déléga-
tion de la Marche Mondiale pour la paix et la Non-violence récemment arrivée d’Estonie. Halonen a 
formalisé publiquement son soutien à la Marche, en disant : “Le gouvernement de Finlande défend 
l’élimination totale des armes nucléaires”. 

La Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence obtient le soutien du Sénat américain.
Les membres de l’équipe internationale de la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence ont ren-
contré le Sénateur Dennis Kucinich à Capitol Hill ainsi que des représentants du Sénateur John Lewis, 
les Sénateurs Keith Ellison et Maxine Waters. Le Sénateur Lewis devait présenter cet après-midi au 
Sénat une motion en faveur d’un soutien à la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence.

La Présidente argentine a reçu la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence
Lors de la rencontre qui a duré près d’une demi-heure, un échange sur les conflits armés internationaux 
et les investissements dans les armes, a eu lieu. Les militants de la Marche sont très heureux de la récep-
tion de la Présidente. “La reunion a depasse nos espoirs, la presidente est en parfait accord avec notre 
discours de Paix et de Non-violence. Cela ne nous est pas arrive dans les autres pays, avec les autres 
presidents” a déclaré Sullings. Le porte-parole a mis en valeur le fait que la présidente “a parlé ou-
vertement” en déclarant que les pays les plus puissants, membres du Conseil de Securité de l’ONU, 
n’accomplissent pas les résolutions de cet organisme international.



18 Marche mondiale pour la paix
et la non-violence

Marche mondiale pour la paix 
et la non-violence

18 19Marche mondiale pour la paix
et la non-violence

Marche mondiale pour la paix 
et la non-violence

19

Les événements au Canada
Au cours de l’été 2009, avant le grand départ de la Marche Mondiale du 2 octobre. Plus de 1 500 personnes 
se sont réunies, de minuit à neuf heures du matin, pour le festival de la non-violence, intitulé “Journée au 
parc”, organisé par le Mouvement humaniste à Kitchener-Waterloo en Ontario.

Sur l’île du Parc Victoria, l’événement a réuni des associations, des commerçants, des groupes 
de musiciens et des conférenciers. Une aire de jeu pour les enfants avait été aménagée. Plu-
sieurs comités de citoyens se sont organisés pour discuter des actions non-violentes.

Activités dans la région de Montréal
Commission scolaire Pointe-de-l’Ile
Plus de 1,900 élèves de la Commission scolaire de la Pointe de l’Ile ont participé à la Marche Mondiale 
et à la journée internationale des enfants. Les élèves de l’école Sainte-Germaine et plus d’une dizaine 
d’écoles de l’est de Montréal ont répondu à l’invitation. Après avoir marché, les élèves des différentes 
écoles ont présenté leurs engagements en matière de paix et de non-violence pour la prochaine année. 

Le centre jeunesse Unie de Parc Extension
Une vingtaine de jeunes du centre jeunesse unie ont réalisé un grand symbole de paix avec 300 chan-
delles. 

YMCA de Notre-Dame de Grâce
Les jeunes leaders et les membres du YMCA Notre-Dame de Grâce ont marché 265 km. Les jeunes et 
les membres du personnel du YMCA Centre-Ville participaient aussi à la marche.

Commission scolaire des Trois Lacs (Vaudreuil)
Environ 600 élèves des écoles secondaires du Chêne Bleu et de Soulanges de la commission scolaire 
des Trois Lacs ont participé à la Marche mondiale. En octobre, les élèves de l’école secondaire du 
Chêne Bleu ont participé à un grand Karaoké impliquent 800 élèves.

Activités dans la région de Gatineau
Vers 9h30 le 19 novembre 1,800 élèves de la Commission scolaire 
des Draveurs ont marché et ont réalisé «le plus grand symbole de 
Paix humain jamais réalisé au Québec». Les élèves, les animateurs, 
plusieurs enseignants, et bénévoles des écoles Bois-Joli, l’Escalade, 
Trois Saisons et l’Odyssée y ont participé. Quelques heures plus 
tard, 1,200 élèves ont réalisé à leur tour un autre symbole de paix.

À l’école du village de la Commission scolaire des Portages, les 
élèves et les enseignants réalisent un symbole de paix tout à fait 
original, «le mot paix avec 500 figurants».

Activités à Trois-Rivières
Les élèves du Séminaire de Trois-Rivières accompagnés des 
membres du comité de Solidarité Trois-Rivières et du député 
fédéral de Trois-Rivières ont réalisé un symbole de Paix au parc 
Portuaire.

Activités dans la région de la Baie James
Commission scolaire
L’animateur à la vie spirituelle et à l’engagement communautaire a créé un site internet présentant 
les dessins que plusieurs enfants ont réalisé dans le cadre de projets en classe portant sur la paix 
et la non-violence. Un atelier ayant pour titre Qu’est-ce que la paix fut réalisé par plusieurs classes, 
dont voici exemples: «on est gentil, c’est tout, Guillaume. «Inviter la paix et renvoyer le mauvais», Mi-
kaël, «Faites la paix pour un monde meilleur», Raphaël.

Le 1er décembre les marcheurs sont arrivés à Montréal
Les marcheurs se sont rendus à l’Hôtel de Ville de 
Montréal accompagnés de représentants de différents 
groupes pacifistes et non-violents. Lors de son allocu-
tion, Madame Deros, membre de la Ville de Montréal 
rappelle que le maire de la ville de Montréal s’est engagé 
pour la promotion de la paix. 

Le 2 décembre 2009 l’assemblée Nationale endosse la 
Journée Internationale de la Non-violence
Le comité des citoyens pour la semaine de la non-violence 

du Saguenay lance un projet de loi en 2007, afin que l’assemblée Nationale du Québec adopte une 
loi déclarant le 2 octobre Journée Internationale de la Non-violence. Le 2 décembre la loi est votée. 
Le 2 octobre est décrété «Journée Internationale de la non-violence au Québec. Le Québec est la 
première province canadienne et la première assemblée législative en Amérique du Nord a avoir 
voté une telle loi.

Le 2 décembre 2009 les marcheurs arrivent à Ottawa
Des élèves de la commission scolaire des Draveurs de Gatineau et des élèves du collège de Bourget 
(Rigaud) ont rencontré sur la colline Parlementaire à Ottawa des députés de la chambre des communes 
avec les marcheurs de l’équipe mondiale. 

Le 2 janvier 2010 arrivée de la Marche Mondiale à Punta de Vacas
Discours de marcheurs provenant des cinq continents
Des millions de personnes ont participé à cette Marche ainsi que plus de 3,000 organisations et près 
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La continuité de la Marche Mondiale 
•••

Défi Non-violent
Le Défi Non-violent (runthisway)
Afin de poursuivre le Défi Non-violent est lancé en mai 2011.

Nous avons vu de nouveaux conflits, de nouvelles catastrophes émerger. Nous avons été témoins 
de beaucoup de souffrances : les guerres (la Lybie), les famines en Afrique de l’Est, les catastrophes 
écologiques naturelles, catastrophe nucléaire au Japon et les mers noires un peu partout. Ce sont 
surtout les  nouvelles générations qui, à travers le monde, sont les touchées par toutes ces catas-
trophes, puisqu’elles devront en vivre les conséquences sur plusieurs décennies.  D’autre part, le 
printemps Arabe, le mouvement des indignés en Espagne, suivi par les mouvements «Occupons»,  
nous montrent le potentiel de changements sociaux non-violents des nouvelles générations. 

Face à la situation globale actuelle, crises économiques, écologiques, politiques et sociales, les 
nouvelles générations apportent un vent d’espoir. Il semble que les moyens violents et la manipu-
lation de l’opinion publique ne soient pas le moyen privilégés. En effet, les jeunes n’adhèrent pas 
nécessairement à un groupe, à une organisation ou encore à une idéologie politique. Ils optent 
plutôt pour une direction, celle de la non-violence active et de la diversité. Partout on observe que 
les jeunes  sont ouverts à la reconnaissance de la diversité des idées, des cultures, des religions et 
des croyances. C’est un phénomène réellement nouveau. 
 
Le Défi Non-violent s’est inspiré de ce nouveau moment non-violent. Le Défi Non-violent s’inspire 
de la course «run this way» lancée à Rome le 2 octobre 2010 lors de Journée Internationale de la 
Non-violence. Ce sont les organisateurs canadiens de la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-
violence qui décident en 2011 de lancer un nouveau projet pour initier les élèves des écoles pri-
maires et secondaires du Québec à l’action non-violente.

Les activités proposées par le Défi Non-violent permettent aux élèves de se familariser avec les 
stratégies et tactiques de la non-violence et d’intégrer à leurs vies quotidiennes des conduites non-
violentes. Un livret portant sur la gymnastique corporelle et mentale est remis à toutes les écoles.

Runthisway - le Défi Non-violent  à Terrasse-Vaudreuil
À Terrasse-Vaudreuil, municipalité en banlieue de Montréal, plusieurs familles participent à la pre-
mière édition de la course «runthisway» le 2 octobre 2011. Simultanément à Rome une centaines 
de coureurs participent à la deuxième édition de la course. 

Le Défi Non-violent région de Gatineau 
Du 21 septembre, Journée internationale de la paix au 8 octobre 2011, les élèves de plusieurs 
écoles à travers le monde participent à la course pour la non-violence. À Gatineau, au terme de leur 
marche, plusieurs élèves se sont rassemblés sur les terrains de l’école secondaire Du Versant et de 
la polyvalente de Nicolas Gatineau. D’autres élèves d’autres écoles ont tout simplement marché 
dans leur quartier. Les écoles participantes : Bois Joli, Des Belles-Rives, de l’Escalade, des Trois-
Saisons, de l’Odyssée, de l’Équipage, de la Rose-des-Vents, de Ste-Élisabeth, de Carle, des Cépages, 
de l’Envolée, de la Montée, de l’Oiseu Bleu et de la Source.

de 100 marcheurs qui ont intégré les équipes réalisant les différents parcours intercontinentaux, 
Moyen-Orient, Balkans et Afrique du Sud-Ouest.

Au cours de leur périple les marcheurs ont été reçus par le Secrétaire Général de l’Onu - Ban Ki-Moon, 
par des Prix Nobel, des présidents, des chefs de gouvernements, des parlementaires et des centaines de 
maires. Mais ils ont été aussi accueillis par les populations avec des manifestations massives, comme par 
exemple au Chili avec un concert pour la paix rassemblant 80 000 jeunes ou aux Philippines avec le 

symbole vivant de la paix formé par 12,000 éco-
liers.  [Au Canada des milliers d’élèves ont marchés 
des milliers de kilomètres pour la paix].

Quant au quotidien des marcheurs, ils ont été hébergés 
parfois dans des lieux confortables ou d’autres plutôt 
austères : des monastères bouddhistes, des logements 
improvisés et même un abri antiatomique. Ils ont 
marché sous des températures de 40 degrés à moins 
zéro et affronté tsunami, menaces de tremblements de 
terre et de typhons.

Il nous est arrivé de tout, des moments plein de 
sens, des moments où la connexion avec les gens 
a permis de dépasser les différences de langues, de 
cultures, de races et de croyances, a déclaré De la 

Rubia, le coordinateur de Monde Sans Guerres à l’initiative de la Marche.

Gemma Suzara des Philippines a témoigné: Je m’en souviendrai toute ma vie. Et le méga symbole 
de la paix avec des milliers d’écoliers aux Philippines m’a amenée à penser que si réellement nous 
travaillons comme un seul corps et si nous croyons en nous-mêmes, nous pouvons dépasser toutes 
les limites, quelles qu’elles soient.

L’hindoue Bhairavi Sagar, qui a parcouru l’Inde, l’Europe, l’Afrique et les Amériques a dit je suis née au pays 
du père de la Non-violence -Mahatma Gandhi- un homme qui a dédié 
toute sa vie pour que notre pays parvienne à la liberté et c’est grâce 
à lui qu’aujourd’hui je suis ici en tant qu’un être libre et sans chaînes. 
Maintenant c’est à mon tour de donner aux générations futures, de 
faire mon apport pour un monde où l’on puisse vivre dans la dignité 
et le bonheur.

L’anglais Tony Robinson qui a parcouru 30 pays a raconté sur un 
ton plus personnel : Au Japon nous avons rencontré les Hibaku-
sha, les survivants la bombe atomique. Une de ces personnes 
nous a dit « Merci, merci. Ce que vous faites est si important ! ». 
Je traduisais ses paroles tout en essayant de ne pas pleurer étant 
donné les forts sentiments d’empathie que je ressentais pour les 
terribles souffrances que cette femme avait vécues et la sensa-
tion de ne pas mériter ses remerciements.

Quant à Giorgio Schultze, porte-parole de la Marche pour l’Europe et membre de l’équipe Moyen-
Orient et Balkans, il a dit : Nous sommes passés par le mur d’Israël en Palestine et à présent plus 
de 200 leaders ex-combattants du Fatah nous ont demandé de former une armée non-violente qui 
permette de communiquer, d’ouvrir les portes à la réconciliation et de commencer une nouvelle 
histoire de cohabitation pacifique entre palestiniens et juifs.
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Au Québec ils sont plus de 12,000 à courir pour la non-violence. Des élèves d’écoles en France, au 
Mexique, en Équateur, en Argentine et en Irlande se joignent aux jeunes Québéçois et courent pour 
célébrer la non-violence. 

Région Vaudreuil-Soulanges
Les élèves de l’école Papillon Bleu, Sainte-Madeleine, Maria-José, Notre-de-Dame-de-la-Garde de la 
Commission scolaire des Trois-Lacs participent à la course. Plusieurs élèves du collège Bourget parti-
cipent à une course à relais. 

Région de Montréal
Les élèves de l’école secondaire Saint-Louis et l’école primaire Léonard de Vinci de la Commission scolaire 
de Montréal se joignent à la course. À l’école Gadbois pour les enfants sourds, une enseignante organise 
avec un représentant des Jeux Olympiques spéciaux une petite course à obstacles

Région de Québec et Matane
L’école anglophone Everest de la Commission scolaire «Central Quebec School Board» à Duberger 
participe à la course et pour l’occasion les élèves confectionnent plusieurs bannières. 

Des élèves de la région de Matane participent. Ce sont aussi les élèves, les parents et les enseignants 
de l’école St-Victor de la Comission scolaire des Monts-et-des-Marées. 

Tous les kilomètres parcourus par les jeunes et les élèves sont compilés et remis à la Coalition pour la 
protection globale du système d’éducation. 

«Educate Together», 
Irande

École Bois Joli et école des Belles Rives

École en Argentine

Colegio International SFK, 
Équateur

École 
St-Patrick, 
Irlande

«Everest School», Duberger École Sainte-Madeleine, Vaudreuil

École St-Victor, Matane
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Glossaire
Charte
Les chartes sont des actes juridiques signées par plusieurs acteurs pour définir un objectif et par-
fois des moyens communs. Par exemple, la Charte, canadienne des droits et libertés est une décla-
ration de droits qui forme la première partie de la Loi constitutionnelle de 1982. Son but est de 
protéger les droits des citoyens canadiens. 
Charte pour monde non violent

Le Sommet des prix Nobel de la Paix 
Suite aux cérémonies de la chute du mur, le Sommet des Nobel de la Paix a mis à l’honneur Silo, 
fondateur de l’Humanisme Universaliste qui, 40 ans après son premier discours public, a convaincu 
de la possibilité de bâtir la Nation Humaine Universelle fondée sur une culture de la non-violence 
active : une sensibilité nouvelle traduite en actions exemplaires populaires. Silo a rappelé que 
le monde actuel était menacé par la probabilité élevée de conflits et d’accidents nucléaires, par 
l’armement et par la violente occupation militaire de territoires. Il a également dénoncé les intérêts 
et l’irresponsabilité des grandes puissances ainsi que la folie meurtrière des groupes violents. Par 
ailleurs, il a insisté sur la nécessité urgente de réveiller une conscience globale pour la paix et le 
désarmement et sur l’urgence d’installer une sensibilité nouvelle, une véritable « répulsion » con-
tre tout type de violence, non seulement physique mais aussi économique, raciale, psychologique, 
religieuse et sexuelle ; sensibilité traduite en actions exemplaires populaires des nouvelles généra-
tions.

Désarmement
Le désarmement est le processus par lequel un État ou un groupe s’engage à détruire en totalité 
ses armes à vocation militaire ou para-militaire. Le désarmement est généralement mené dans le 
cadre d’un accord bilatéral ou multilatéral. Il correspond à une volonté de réduire les risques de 
conflits dans une vision de non-agressivité. C’est un acte moral qui favorise le développement hu-
main et non-violent d’un peuple et de l’humanité. 

Générations
Ce sont les générations qui permettent continuité et développement, ce sont des structures dy-
namiques; elle sont le temps social en mouvement sans lequel une société tomberait en ét at naturel 
et perdrait sa condition de société. Les guerres ont été des facteurs décisifs dans la «naturalisation» 
des sociétés, en détruisant la continuité par la réduction violente de la jeune génération. En un même 
horizon temporel, en un même moment historique, concourent ceux qui sont contemporains et qui, 
par conséquent, coexistent, mais ils le font depuis des paysages de formation (V. Paysage de formation) 
différents, en raison de leurs différences d’âge. Ce fait marque l’énorme distance qu’il y a entre les 
perspectives qui soutiennent les générations. Celles-ci, bien qu’occupant la même scène historique, 
le font depuis différents «niveaux» de situations et d’expériences. Le corps et le comportement des 
enfants et des vieillards révèlent aux générations actives une présence de celle dont elles viennent et 
de celle vers laquelle elles vont, et à leur tour, pour les extrêmes de cette triple relation, des emplace-
ments dans le temps aussi extrêmes. Mais cela ne demeure jamais un état de fait, parce que pendant 
que les générations actives vieillissent et que meurent les vieillards, les enfants se transforment et 
commencent à occuper des positions actives. Les générations les plus contiguës (les nouvelles et plus an-
ciennes générations) tentent d’occuper l’activité centrale, le présent social, selon leurs intérêts parculiers, 
établissant avec les générations au pouvoir, une dialectique où l’on constate le dépassement du vieux par 
le neuf.  

Guerre
Au cours de l’histoire, des centaines de générations provenant de toutes parts de l’humanité ont 
été contraintes de participer à des luttes armées (la conscription par exemple au Canada 1917, 
1940, 1942). Ce sont souvent des groupes de personnes défendant des intérêts particuliers ou en-
core des nations qui cherchant à détruire une autre nation ou un autre groupe veulent conquérir, 
confisquer des ressources, des concitoyens,  l’art, la culture ou encore détruire la religion et les 
cultes. La guerre a aussi été créée comme moyen de représailles et de vengeance entre groupes 
et peuples. 

Aujourd’hui, le droit international humanitaire classe la définition de la guerre en deux catégories : conflit 
armé international et conflit armé non international. Un conflit armé international se caractérise par une 
guerre entre deux ou plusieurs États, dans le cas où il existe une frontière bien définie entre ces États. Un 
conflit armé non international survient lorsque des groupes opposés s’affrontent à l’intérieur du territoire 
d’un même pays. Selon le droit international, ces deux types de conflit sont considérés comme une guerre 
et sont régis par les règles du droit international humanitaire.

Non-violence
L’un des représentants et réalisateurs de la non-violence (l’Ahimsa hidou) fut Gandhi. Ultérieure-
ment, la force de la non-violence comme méthode de lutte se retrouve aux États-Unis, quand Mar-
tin Luther King développa une action qui revendiquait les droits civiques des noirs. La non-violence 
a souvent été assimilée avec le pacifisme (V. pacifisme) alors qu’en réalité, ce dernier n’est pas une 
méthode d’action ni un style de vie mais une dénonciation constante du surarmement.

Non-violence active
Stratégie de lutte du Nouvel Humanisme (V. Nouvel Humanisme) qui consiste à dénoncer systéma-
tiquement toutes les formes de violence qu’exerce un système. C’est aussi une tactique de lutte 
s’appliquant dans des situations ponctuelles où l’on constate un quelcontre type de discrimination.

Nouvel Humanisme
Les représentants (Nouvel Humaniste) de ce courant ont défini leur position par rapport au moment 
historique actuel. Selon eux, il est indispensable d’élaborer un humanisme qui contribue à l’amélioration 
de la vie et se dresse face à la discrimination, au fanatisme, à l’exploitation et à la violence. Ils proposent 
un humanisme universaliste.

Organisation des Nations Unies
(dans le contexte de Paix et du désarmement)
L’Organisation des Nations Unies est une organisation internationale regroupant tous les États de 
la planète. Distincte des États qui la composent, l’Organisation a pour finalité la paix internationale. 
Ses objectifs sont de faciliter la coopération dans les domaines du droit international, de la sécurité 
internationale, du développement économique, du progrès social et des droits de l’homme. Afin de 
prévenir les guerres, l’Organisation se veut une plate-forme de dialogue. L’Organisation dispose de 
plusieurs instances, l’Assemblée générale (formée de tous les membres, les Nations), le Conseil de 
sécurité (formé de cinq membres permanents, les États-Unis, le Royaume-Uni, la France, la Chine, 
la Russie). Par exemple, l’Agence Internationale de l’Énergie Atomique (AIEA) est une organisation 
autonome, sous l’égide de l’ONU. Elle rend un rapport annuel à l’assemblée général de l’ONU de-
mandé par le Conseil de Sécurité des Nations Unies.
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Pacifisme (pacifistes)
Attitude de négation de la guerre et de la course à l’armement. Depuis la première guerre mondiale, 
de nombreux tribunaux, de part le monde, ont reconnu le droit d’objection de conscience dispensant 
du service militaire les pacifistes et les membres de confessions religieuses qui s’opposent aux armes 
et au matériel de guerre. Les objecteurs de conscience ont aussi lancé des campagnes pour que la 
part d’inpôts destinées à la défense soit reportée sur l’éducation et la santé publique. Les idées de 
désarmement et de démilitarisation ont inspiré de nombreux mouvements contre la guerre. Pacifiste 
: activiste qui participe au mouvement pacifiste.

Paysage de formation
Notre emplacement personnel, à tout moment de la vie, s’effectue par la représentation de faits 
passés et de ceux plus ou moins possibles dans le futur, de sorte qu’ils permettent, en les rapprochant 
des phénomènes actuels, de structurer ce que l’on appelle «la situation présente». Quand on parle de 
paysage de formation on fait allusion aux événements vécus par un être humain depuis sa naissance 
et en relation avec un milieu donné. L’influence du paysage de formation n’est pas simplement 
donnée par une perspective temporelle et intellectuelle formée biographiquement et d’où l’on observe 
le moment actuel ; il s’agit plutôt d’un ajustement permanent de situation basé sur sa propre expérience. 
Dans ce sens le paysage de formation agit comme un «tréfonds »d’interprétation et d’action, comme 
une sensibilité, comme un ensemble de croyances et de valorisations avec lesquels vit un individu ou 
une génération.

Protocole
On nomme protocole les conventions qui facilitent une communication entre différents pays. Le mot 
«protocole » nous vient de deux mots grecs signifiant «premier» et «colle». À l’origine, il s’appliquait 
à la page qui était collée sur le dessus d’un document juridique et en résumait le contenu. De nos 
jours, le mot «protocole» renvoie habituellement aux règles codifiées de la diplomatie à observer 
entre nations. Par exemple le Protocole d’Hiroshima et de Nagasaki a été remis à tous les dignitaires 
rencontrés par l’équipe de base de la Marche Mondiale pour la Paix et la Non-violence. Le protocole 
d’Hiroshima et de Nagasaki a été présenté par l’organisation internationale  «Maires pour la Paix» lors 
de la Conférence de révision de 2010 du Traité de non-prolifération aux Nations Unies à New York.
Objectifs du Protocole:
• Démanteler immédiatement toutes les armes nucléaires ;
• Commencer immédiatement des négociations concrètes afin de parvenir à une convention 

universelle sur les armes nucléaires ;
• Conclusion d’une convention sur les armes nucléaires d’ici 2015 ;
• Destruction physique des arsenaux nucléaires d’ici 2020.

Traité de non-agression
Un traité est le nom que l’on donne à un contrat conclu entre plusieurs Nations (sujets) de droit 
international. L’accord est écrit et traduit l’expression des volontés concordantes de ces sujets de 
droit, en vue de produire des effets juridiques régis par le droit international. Un traité de non-
agression proclame un renoncement au conflit armé entre les deux pays ou nations, ainsi qu’une 
position de neutralité dans le cas où l’un des deux pays signataires serait attaqué par une tierce 
partie. Chaque signataire promet de ne pas rassembler de forces qui seraient « directement ou 
indirectement dirigées contre l’autre partie ». 

Traité de non-prolifération des armes nucléaires
Le Traité sur la non-prolifération des armes nucléaires (TNP) est un traité international conclu en 
1968 et signé par une majorité de pays à travers le monde. Il vise à réduire le risque que l’arme 
nucléaire se répande à travers le monde, et son application est garantie par l’Agence Internationale 
de l’Énergie Atomique (AIEA). Le principe de base du TNP repose sur la discrimination opérée entre 
les États dotés de l’arme nucléaire ayant fait exploser un engin nucléaire avant le 1er janvier 1967. 
Ces pays s’engagent en signant le traité à ne pas aider un autre pays à acquérir des armes nuclé-
aires. Les pays n’ayant pas d’armes nucléaires s’engagent à ne pas fabriquer d’armes nucléaires et 
à ne pas essayer de s’en procurer.

Ce sont les États-Unis qui ont, les premiers, développé l’arme nucléaire dans le cadre du Projet 
Manhattan. (1942)

Dans les deux décennies qui suivent, plusieurs autres pays développent l’arme nucléaire : l’Union 
Soviétique (ex-URSS) (1949), le Royaume-Uni (1952), la France (1960), la Chine (1964). Malgré les 
interdictions imposées par les grandes puissances, l’Inde, le Pakistan, Israël développent des armes 
nucléaires. La Corée du Nord annonce son retrait du TNP en janvier 2003. L’Agence Internationale 
de l’Énergie Atomique (AIEA) est chargée en vertu de l’article III du TNP de contrôler l’usage paci-
fique des matières nucléaires dans les pays non dotés de l’arme nucléaire. Certains pays développent 
des programmes clandestins afin d’évider les représailles de l’AIEA et de la communauté internatio-
nale. Par exemple, l’Iran est dans la mire de l’AIEA depuis 2006 pour avoir développé un programme 
d’enrichissement de l’uranium.  En janvier 2012, l’Union Européenne érige un embargo sur les ex-
portations de pétrole iranien, en conséquence les européens déjà aux prises avec une grande crise 
économique, voient le prix du litre d’essence monter en flèche.

Violence
Quand on parle de violence, on fait généralement allusion à la violence physique, étant donné 
que celle-ci est l’expression la plus évidente de l’agression corporelle. D’autres formes de violence 
telles les violences économique, raciale, religieuse, sexuelle, etc. peuvent, à certaines occasions, 
agir en occultant leur caractère et déboucher, en définitive, sur le bloquage et la limitation de 
l’intention et de la liberté humaines. Quand elles deviennent manifestes, elles s’exercent aussi par 
la contrainte physique. La violence et la discrimination sont souvent en corrélation et associées 
l’une à l’autre.
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